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Introduction 

Le présent rapport est la synthèse d’enquête terrain qui s’est déroulée le 24 juin 2010 dans le 

village de Dogal Kayna situ » dl’île de Yans la Commune Rurale de Say. 

 

 

1- Présentation de la zone d’étude 

Le village de Dogal Kayna est un village situé à 3 km au sud de chef lieu du département de 

Kollo du côté droite du Fleuve Niger. 

Il est situé à 28 km de Niamey au Sud Ouest sur la rive Droite du Fleuve Niger en allant au 

parx régional du W. 

- Historique du village 

Selon le informations fournis par le chef du village et suivant leur  calendrier historique ; le 

village a été crée il y’a plus de 200 ans par un patriarche venu de la ville de Birni Gaouré dans 

le département de Dosso.  

 

- Populations 
La  population du village est estimée à plus de 600 habitants, dont une majorité des femmes. 

Plusieurs communautés vivent dans le village, les peulhs, les zerma plus majoritaires, les 

hausas et une minorité de touareg (Bella). 

 

- Infrastructures et habitat 

Les maisons sont construites en banco, et beaucoup des cases en banco avec une couverture 

en chaume. 

Il existe dans le village des bâtiments sociaux, case de santé, école, car selon les dires de la 

population, ils sont ouverts au monde, à la connaissance et à l’innovation. 

Il n’existe pas d’infrastructure hydraulique (forage), la population consomme l’eau du fleuve 

et de la source. Et le village n’est pas électrifié. 

 

- Situation sociale et conflits 

Le village entretient des relations sociales avec les autres communautés voisines, basées sur le 

mariage intercommunautaire, les baptêmes, le décès etc…. partagent ensemble les chagrins et 

les joies. 

Les situations conflictuelles sont souvent basées sur les dégâts  causés sur les champs ou les  

jardins par les animaux des peuls vivants aux alentours du village, et quelques conflits 

familiaux sur l’héritage ou le partage des terres etc… 

 

- Situation économique 

Les habitants du village ont une relation économique avec d’autres communautés, en 

fréquentant les marchés ruraux pour vendre ou acheter des produits ou denrées alimentaires. 

La carte de relation économique du village montre que chaque jour, les peulh apportent du lait 

dans le village pour la vente, les hausa du bois de chauffe, les sorkos du poisson etc… 

Toute la relation économique est basée sur l’échange des produits alimentaires. 

 

- Mode de vie et économie rurale 

Le mode de vie des communautés est sédentaire. Sur la pratique de la pêche et des travaux 

champêtres.  

 

Le calendrier journalier de la femme  
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Matin :  de 6 à 8hres soit 2 heures de ménage 

- de 8hrs à 12hrs soit 4 heures consacrer aux travaux dans les champs ou jardins 

chaque matin 

Soir ; de 13hrs à 18hres soit 5 heures  consacrer aux travaux dans les corvées de bois, de l’eau 

Le calendrier journalier de la femme consacre plus de 11 heures de travail par jour. 

 

- Sécurité alimentaire/Habitudes alimentaires 

Dans ce village, il existe quelques greniers pour la conservation des céréales (mil, sorgho, ou 

niébé etc…), en cas de bonnes recoltes. 

Il existe deux types de cultures.  

La culture hivernale de 3 mois, où on cultive le mil, sorgho, maïs, l’arachide, le niébé etc… 

La culture de contre saison toute l’année avec l’eau du fleuve où on cultive le manioc, le 

sésame, le gombo, la courge, etc… 

Le manioc est le plus produit à cause de sa commercialisation et sa demande importance sur 

les marchés. 

Dans les ménages, l’aliment de base est le mil, et le riz. 

Le nombre des repas journaliers dépends de la capacité financière du ménage, il y’a des 

familles ou c’est deux repas d’autres 3. 

Les femmes préparent le riz, le mil ou maïs accompagnés de la sauce généralement des 

feuilles de baobab, légumes avec du poisson ou viande 

 

- Alimentation du nourrison dans la culture du village de Dogal Kayna 

Selon l’interview au groupe des femmes, l’âge du sevrage est de 24 mois pour une fille et de 

23 mois pour un garçon. 

 

0-3 mois 

- Bouillie blanche +jaune Œuf +farine 

Il y’a deux versions pour l’eau, d’autres donnent de l’eau au nourrisson dès la naissance et 

d’autres au-delà de 3 mois selon les conseils du médecin (très recent). 

3- +6 mois 

- Bouillie avec viande hachée ou niébé 

- Bouillie  de Pâte d’arachide 

- Soupe avec poisson + courge 

 

- Chagrins partagés 
o Mauvaise saison hivernale  

 

- Joies partagées 

 

o Bonne récolte agricole 

 

- Contraintes liées à la vie au village 

 

o Difficulté d’accès au village par manque de piste 

o Pas d’électricité pour servir à faire fonctionner le système de pompage d’eau 

o Pas de forage ou la couverture en eau potable  

 

 

 


